
B comme 
BIGORNEAU DEVENU MOINE

~ Saint-Antoine de Boëdic ~

Quelle idée leur a pris à ces joyeux canotiers en 1865 ? Sculpter un 
rocher, rien que ça !

Près de 160 ans plus tard, on peut toujours admirer le moine baptisé
Saint-Antoine au sortir du goulet de Conleau sur la berge de la pointe

ouest de la merveilleuse petite île de Boëdic.

Il n’en demandait pas tant, le rocher appelé jusque-là le Bigorneau  ! On a même gravé à ses côtés 
quelques cochons disparus de nos jours.

On apprend le nom des participants à cette œuvre, dans un article du Progrès du Morbihan rédigé 
par un des membres de la bande, le journaliste Théophile François Louis BAUDOUX. Les autres 
plaisantins étaient Alexandre Julien AMOSSE un sculpteur du fronton de la préfecture de Vannes, 
ainsi que Joseph HILDEBRAND, Charles NORMAND un régatier et Antoine Louis Marie DEREMY le 
parrain de l’œuvre.



Pendant longtemps, le lundi de Pentecôte, ont eu lieu les traditionnelles Régates de Boëdic. Elles ont 
été baptisées en son nom « Régates de Saint Antoine ». 

Progrès du Morbihan 20-02-1886  :

Le 22 novembre 1956 un tremblement de terre dans la région du Golfe du 
Morbihan a fait vaciller notre rocher. Il fut vite remis sur pied puis scellé.

Mr Mechin, dit l’Amiral, redresse Saint-Antoine. 

Photo avec l’autorisation de Jean Richard.

On peut être certains que depuis toutes ces années, les marins pêcheurs et plaisanciers n’ont pas 
oublié la prière au moine protecteur :

Doublant le moine il faut saluer,
D’un coup de blanc sans respirer,
Bon vent belle mer et bon courant

Te porteront assurément.
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